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PROGRAMME

de la symétrie plane et de celle de l'espace.

P A R M. J. F. BOSTOB.,
Docteur es sciences mathématiques.

SYMÉTRIE PLANE.

Définitions.

Définition I. Deux points sont symétriques par rapport
à un troisième point, appelé centre de symétrie, lorsque la
droite, qui les joint, passe par ce centre et y est divisée en
parties égales.

Définition II. Deux points sont symétriques par rapport
à une droite, appelée axe de symétrie lorsque la droite, qui les
joint, est perpendiculaire en son milieu sur cet axe.

Définition III. Deux figures sont symétriques par rapport
à un centre ou à un axe, lorsqu'on peut les placer de façon
que leurs points soient deux à deux syriiétriques par rapport
à ce centre ou à cet axe. Dans cette position, les deux figures
sont dites symétriquement placées.

Remarque. Les deux figures peuvent être des parties
d'une seule et même figure.

Définition IF". Dans deux figures symétriques par rap-
port à un centre ou à un axe, les éléments prennent quel-
quefois le nom d'éléments homologues.

Symétrie par rapport à un centre.

Théorème I. Deux droites, symétriques par rapport à
un rentre, sont parallèles et égale*».
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Réciproque. Deux droites, parallèles et égales, sont
symétriques par rapport à un centre.

Corollaire. Lorsque les extrémités de deux, droites sont
symétriques par rapport à un centre, ces droites sont elles-
mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Théorème IL Deux angles symétriques par rapport à
un centre ont leurs côtés parallèles dirigés en sens contraires,
et sont égaux.

Réciproque. Deux angles, compris entre des côtés paral-
lèles et dirigés en sens contraires, sont symétriques par rap-
port à un centre.

Corollaire. Lorsque les côtés de deux angles sont sy-
métriques par rapport à un centre, ces angles sont eux-
mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Théorème III. Deux polygones, symétriques par rap-
port à un centre, ont leurs côtés parallèles dirigés en sens
contraires et égaux, et sont eux-mêmes égaux.

Réciproque. Deux polygones, qui ont leurs côtés pa-
rallèles égaux et dirigés en sens contraires, sont symétriques
par rapport à un centre.

Corollaire I. Lorsque les sommets de deux polygones
sont symétriques par rapport à un cer»ire, ces polygones
sont eux-mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Symétrie par rapport à un axe.

Théorème I. Deux droites , symétriques par rapporta un
axe, sont égales et également inclinées sur cet axe. .

Remarque. Lorsque les extrémités de deux droites sont
symétriques par rapport à un axe, ces droites sont elles-
mêmes symétriques par rapport à cet axe.

Théorème II. Deux angles, symétriques pat rapport à un
axe, sont égaux et ont leurs côtés dirigés dans le même sens.

Remarque. Lorsque les cètés de deux angles soat «y-
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métriques par rapport à un axe, ces angles sont eux-mêmes

symétriques par rapport à cet axe.

Théorème III. Deux polygones, symétriques par rap-

port à un axe, ont leurs côtés égaux également inclinés sur

Taxe et sont égaux.

Remarque. Lorsque les sommets de deux polygones sont

symétriques par rapport à un axe, ces polygones sont eux-

mêmes symétriques par rapport à cet axe.

Comparaison des symétries par rapport à un centre et à un axe.

Théorème. Deux figures, symétriques par rapport à deux

axes rectangulaires, sont symétriques par rapport à leur

point d'intersection.

Réciproque. Deux figures, symétriques par rapport à un

axe et un point de cet axe, sont symétriques par rapport à un

second axe, mené par le centre perpendiculairement au

premier.

Corollaire. Tout polygone doué de deux axes de symétrie

rectangulaires a ses côtés en nombre doublement pair.

SYMÉTRIE DE L'ESPACE.

Définitions*

Définition L Deux points dans l'espace sont symétriques

par rapport à un troisième point appelé centre de symétrie,

lorsque la droite qui les joint passe par ce centre, et y est

divisée en parties égales.

Définition IL Deux points dans l'espace sont symétriques

par rapport à une droite ou à un plan appelé axe et plan de%

symétrie, lorsque la droite qui les joint est perpendiculaire

en son milieu sur cet axe ou sur ce plan.

Définition III. Deux figures dans l'espace sont symétriques

par rapport à un centre, à un axe ou à un plan, lorsqu'on

peut les placer de façon que leurs points soient deux à deux
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symétriques par rapport à ce centre, à cet axe ou à ce plan.
Dans cette position, les deux figures sont dites symétrique»
ment placées.

Remarque. Les deux figures peuvent être des parties d'une
seule et môme figure.

Définition IF. Dans deux figures symétriques par rapport
à un centre, à un axe ou à un plan f les éléments symétriques
prennent quelquefois le nom d'éléments homologues.

Symétrie par rapport à un centre.

Théorème I. Deux droites symétriques par rapport à un
centre sont parallèles et égales.

Réciproque. Deux droites parallèles et égales sont symé-
triques par rapport à un centre.

Corollaire. Lorsque les extrémités de deux droites sont
symétriques par rapport à un centre, ces droites sont elles-
mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Théorème IL Deux angles symétriques par rapport à un
centre ont leurs plans parallèles, leurs côtés dirigés en sens
contraires, et sont égaux.

Réciproque. Deux angles qui ont leurs côtés parallèles et
dirigés en sens contraires sont symétriques par rapport à
un centre.

Corollaire. Lorsque les côtés de deux angles sont symé-
triques par rapport à un centre, ces angles sont eux-mêmes
symétriques par rapport à ce centre.

Théorème III. Deux polygones symé triques par rapport
à un centre ont leurs plans et leurs côtes parallèles et dirigés
en sens contraires, et sont égaux.

Réciproque. Deux polygones égau?c qui ont leurs plans et
leurs côtés parallèles et dirigés en sens contraires sont sy-
métriques par rapport à un centre.

AN», DE MÀTBÉM. Vf. 1 2
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Corollaire. Lorsque les sommets de deux polygones sont
symétriques par rapport à un centre, ces polygones sont eux-
mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Théorème IF- Deux dièdres symétriques par rapport à
un centre ont leurs faces parallèles dirigées en sens con-
traires et sont égaux.

Réciproque. Deux dièdres qui ont leurs faces parallèles et
dirigées en sens contraires sont symétriques par rapport à
un centre.

Corollaire. Lorsque les sections droites de deux dièdres
sont symétriques par rapport à un centre, ces dièdres sont
eux-mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Théorème F- Deux angles polyèdres symétriques par
rapport à un centre ont leurs faces parallèles égales et diri-
gées en sens contraires, et leurs dièdres égaux et situés, en
même temps que les faces, dans un ordre inverse.

Réciproque. Deux angles polyèdres qui ont leurs faces pa-
rallèles et dirigées en sens contraires, leurs faces et leurs
dièdres égaux chacun à chacun et situés dans un ordre inverse,
sont symétriques par rapport à un centre.

Corollaire. Lorsque les arêtes de deux angles polyèdres
sont symétriques par rapport à un ceritre, ces angles poly-
èdres sont eux-mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Théorème JFL Deux polyèdres symétriques par rapport
à un centre ont leurs faces parallèles égales, leurs dièdres
égaux et situés, en même temps que les faces, dans un ordre
inverse.

Réciproque. Deux polyèdres qui ont leurs faces parallèles
et dirigées en sens coiatraires, leurs faces et leurs dièdres
égaux chacun à chacun et situés dans un ordre inverse, sont
symétriques par rapport à un centre.

Corollaire. Lorsque les sommets de deux polyèdres sont
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symétriques par rapport à un centre, ces polyèdres sont eux-
mêmes symétriques par rapport à ce centre.

Symétrie par rapport à un axe.

Théorème. Deux figures symétriques par rapport à une
droite sont égales entre elles.

Symétrie par rapport à un plan.

Théorème I. Deux droites symétriques par rapport à un
plan sont égales et également inclinées sur le plan.

Remarque. Lorsque les extrémités de deux droites sont
symétriques par rapport à un plan, ces droites sont elles-
mêmes symétriques par rapport à ce plan.

Théorème IL Deux angles symétriques par rapport à un
plan sont égaux et ont leurs plans également inclinés sur le
plan de symétrie.

Remarque. Lorsque les côtés de deux angles sont symétri-
ques par rapport à un plan, ces angles sont eux-mêmes sy-
métriques par rapport à ce plan.

Théorème III. Deux polygones symétriques par rapport
à un plan sont égaux et situés dans des plans également in-
clinés sur le plan de symétrie.

Remarque. Lorsque les sommets de deux polygones sont
symétriques par rapport à un plan, ces polygones sont eux-
mêmes symétriques par rapport à ce plan.

Théorème IF. Deux dièdres symétriques par rapport à
un plan sont égaux et ont leurs faces également inclinées
sur le plan de symétrie.

''Remarque. Lorsque les sections droites de deux dièdres
sont symétriques par rapport à un plan, ces dièdres sont
eux-mêmes symétriques par rapport à ce plan.

Théorème V. Deux angles polyèdres symétriques par
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rapport à un plan ont leurs faces et leurs dièdres égaux, et

ces faces également inclinées sur le plan.

Remarque. Lorsque les arêtes de deux angles polyèdres

sont symétriques par rapport à un plan, ces angles po-

lyèdres sont eux-mêmes symétriques par rapport à ce plan.

Théorème FI. Deux polyèdres symétriques par rapport

à un plan ont leurs faces et leurs dièdres égaux, et ces faces

également inclinées sur ce plan.

Remarque. Lorsque les sommets de deux polyèdres sont

symétriques par rapport à un plan , ces polyèdres sont eux-

mêmes symétriques par rapport à ce plan.

Comparaison des symétries par rapport à un centre et à

un plan.

Théorème. Deux figures symétriques par rapport à trois

plan rectangulaires sont symétriques par rapport à leur

point d'intersection.

Réciproque. Deux figures symétriques par rapport à deux

plans rectangulaires et un point de leur intersection sont sy-

métriques par rapport à un second plan mené par le centre

perpendiculairement à cette intersection.

Corollaire. Tout polyèdre ou angle polyèdre doué de

trois plans de symétrie a ses faces en nombre quadruple-

ment pair.

Théorème IL Deux figures symétriques par rapport à un

centré peuvent être symétriquement placées par rapport à

un plan donné quelconque.

Réciproque. Deux figures symétriques par rapport à un

plan peuvent être symétriquement placées par rapport à un

point donné quelconque.

Théorème III. Deux figures symétriques d'une même troi-

sième sont égales entre elles.
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Théorème IF. Deux tétraèdres ou deux trièdres symé-
triques sont décomposables en tétraèdres ou trièdres addi-
tifs ou soustractifs égaux et superposables.

Théorème F. Deux polyèdres ou angles polyèdres symétri-
ques sont décomposables en un même nombre de tétraèdres
ou de trièdres symétriques, et assemblés par les sommets
d'angles symétriques.

Réciproque. Lorsque deux polyèdres ou deux angles po-
lyèdres sont composés d'un même nombre de tétraèdres ou
de trièdres symétriques assemblés par les sommets d'angles
symétriques, ces polyèdres ou angles polyèdres sont symé-
triques.

Théorème FI. Deux tétraèdres ou trièdres symétriques
sont équivalents.

Théorème FIL Deux polyèdres ou angles polyèdres symé-
triques sont équivalents.

Corollaire IL Tout polygone doué d'un centre de symétrie
est formé d'un nombre pair de côtés.

Corollaire IL Tout polyèdre doué d'un centre de symétrie
est terminé par un nombre pair de faces.

Corollaire IIL Tout parallélogramme est symétrique par
rapport au point de concours des diagonales.

Corollaire IIL Tout parallélipipède est symétrique par
rapport au point de concours des diagonales. — Tout plan
diagonal divise le parallélipipède en deux prismes triangu-
laires symétriques.

Corollaire. La ligne perpendiculaire sur le milieu d'une
droite est un axe de symétrie de cette droite. — Corollaire.
La bissectrice d'un angle quelconque et celle de l'angle au
sommet d'un triangle isocèle sont des axes de symétrie de
ces figures.

Corollaire. Dans le losange, les diagonales, dans le rectan-
gle, les droites qui joignent les milieux des côtés opposés,
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et dans le carré, les diagonales et les droites qui joignent les
milieux des côtés opposés , forment des systèmes d'axes de
symétrie rectangulaires.

Corollaire. Le plan perpendiculaire sur le milieu d'une
droite est un plan de symétrie de cette droite. — Corollaire.
Le plan bissecteur d'un angle plan, celui d'un dièdre quel-
conque et du dièdre à l'arête d'un trièdre isoangle sont des
plans de symétrie de ces figures. — Corollaire. Dans le pa-
rallélipipède rectangle, les trois plans perpendiculaires au
milieu des arêles , dans le cube, les trois plans perpendi-
culaires au milieu des arêtes et les six plans qui passent par
des arêtes opposées parallèles, sont des systèmes de plans de
symétrie.

Note. Des programmes semblables, aussi bien rédigés,

aussi méthodique^ pour Végalité, Xéquivalence et la similitude,

en y joignant les principales propositions de la théorie des

transversales et l'exposé des méthodes métamorphiques, for-

meraient un résumé instructif de géométrie élémentaire. Tm.


